Francis Jacq & Philippe Mondon

Architecture type d’un Bus de gestion des messages
L'architecture d’un tel bus comprend la sémantique d'un message, les fonctions offertes par le bus et les espaces de persistance. 

I. L'organisation

L'organisation du bus comprenant deux niveaux d'utilisation :

· Un niveau externe ouvert à différents protocoles et moyens de communication 

· Un niveau interne utilisant une structure de message homogène et des moyens de communication à base d'architecture MOM. C'est cette couche qui réalise l'essentiel des traitements


a. La couche externe 

La couche externe n'a pas d'à-priori sur les moyens de communication. C'est un espace ouvert prenant en compte tous les besoins de traitement par rapport à des opérateurs distants utilisant des moyens techniques adaptés à une catégorie d'échange (synchrone, asynchrone, asynchrone avec acquittement, sécurisé,…).

b. La couche interne

La couche interne normalise les moyens de communication et contrôle les accès vers des unités de traitement. Les traitements asynchrones pourront utiliser une technologie Java/JMS. Les traitements synchrones pourront reposer sur des chaînages standards Java/Servlet+EJB.

Pour qu'une demande soit traitée de l'extérieur, elle passe par une unité de conversion aboutissant à la création d'un ou plusieurs messages. Cette unité de conversion est principalement composée d'un moteur de règles et d'application de script XSL (eXtentible Stylesheet Language) pour la création d'un message à partir de données structurées en XML. 

c. L'unité de traduction


L'Unité de traduction construit des messages. Une unité de traduction est construite pour être en concordance avec un protocole, pour tenir compte des contraintes géographiques ou pour diviser la complexité du système et améliorer les performances. Un pool d'unités de traduction pourra être mis en place pour trouver l'unité la moins indisponible à un moment donné. 

L'unité de traduction doit exprimer la requête distance en une requête compréhensible en locale. 


L'unité de traduction joue aussi le rôle de filtre et interdit les sources non reconnus. Elle doit donc intégrer un mécanisme d'authentification en rapport avec le protocole exploité. L'espace de traduction repose sur un moteur de règles assurant la transformation vers un document XML. Ce moteur décide d'une stratégie de traduction. Lorsque la source est en XML, l'espace de traduction utilise un script XSL, lorsque la source est dans un format propriétaire, l'espace de traduction fait appel à une règle spécialisée ayant une connaissance précise du format de document attendu. 

La transmission d'un message passe vers une unité d'aiguillage. Cette unité est chargée de transmettre le message à une ou plusieurs unités de traitement. 

 d. L'unité d'aiguillage

L'unité d'aiguillage décide des traitements à appliquer sur un message. Elle est composée d'un moteur de workflow, d'un moteur de règle et d'un message broker. 

Elle créé un identifiant unique par message et est capable de répondre à 

une requête grâce à un contexte d'exécution stocké dans le message et repris lors de la réception d'un message de réponse en provenance d'une unité de traitement. 

Le moteur de workflow décide du cheminement du message grâce à un moteur de règle. Une stratégie d'éclatement peut être mise en place. Chaque règle analyse l'en-tête des messages et transmet le message vers une ou plusieurs unités de traitement. 

Une unité de traitement peut transmettre un message de réponse. Cette réponse passe à nouveau par le message broker qui peut émettre la réponse directement vers une unité de traduction à la périphérie de la couche interne ou vers le moteur de workflow. 

II. Message

Un message est l'unité d'information du SI. La réalisation d'une fonction peut être vue comme la création / transformation / stockage de messages. 

Un message est décrit en XML (eXtensible Markup Language) et contient une structure commune ( avec un espace de nommage ) :

Un espace de nommage garantit l'absence de conflit entre la structure du message et son corps. 

· Un en-tête : Contient des informations statiques sur le message, ces informations seront utilisées par des unités de fonctionnement du SI.

· Un corps : Contient les données des traitements.



L'en-tête : 

Il contient des tags différenciés portant sur :

· Le contexte fonctionnel,

· Le type,

· La priorité de circulation,

· L'heure et la date de création et de traitement,

· Un identifiant unique,

· La source : L'unité ayant produit le message,

· La ou les destinations en mode "point-à-point",

· Le ou les "topics" en mode "publieur/lecteur",

· Les chemins utilisées, 

· La ou les règles à appliquer.

Le corps :

Un corps présente deux parties :

· Un contexte d'exploitation comprenant un identifiant transactionnel et une zone d'extension de l'espace de données sous forme de paramètre. Ces paramètres peuvent aiguiller les actions appliquées sur un message. 

· Un espace de données. Cet espace doit prendre en compte des possibilités de combinaisons et utiliser systématiquement un espace de nommage XML.  

Quelques exemples de corps :

· Les corps de données : Typiquement ils sont associés à une espace de persistance (base de données) et peuvent donner lieu à des transformations en vue d'une présentation ou en vue d'une conformité vers une autre DTD (Document Type Definition),

· Les corps de sémantiques : Ils décrivent la structure des corps de données, ils peuvent être associés à une DTD (Document Type Definition),

· Les corps de traitements : Ces corps permettent de paramétrer des traitements,

· Les corps de règles : Ces corps servent à paramétrer des règles,

· Les corps de journalisation : Ces corps ne servent qu'à la collecte d'information,

· Les corps de test : Ils peuvent être vides, 

· Les corps d'acquittement : Ils peuvent être vides et servent à valider le passage d'un message sur un chemin donné, 

· Les corps d'administration : Un administrateur agit sur le système par émission de message. Ces messages contiennent des commandes.

Exemple de message comprenant un corps de données :

<market:message>

 <!— En-tête de message (
 <market:header>

<!— Contexte (
<ftpm:context name="DATA_PRICE"/>

<!—Type de message (
<ftpm:type name="DATA"/>

<!—Priorité du message (
<market:priority value="1"/>

<!—Date de création (
<market:creation_date day="01" month="04" year="2009" hour="10" minute="12" second="30"/>

<!—Dernière date de traitement (
<market:processing_date day="01" month="04" year="2009" hour="10" minute="14" second="35"/>

<!—Identifiant de message (
<market:id value="12345678"/>

<!—Source de l'émetteur du message (
<market:source domain="MARKET" quartier="RACINE" entity="module_1"/>

<!--  Adresse cible en point à point (
<market:target type="point-to-point" domain="MARKET" quartier="CATALOGUE" entity="broker_1"/>

<!-- Topic (
<market:topic name="STORE_PRICE"/>

<!— Chemin utilisé (
<market:path>


<!—Unités de passage (

<market:unit adress="FTP.RACINE.module_1"/>


<market:unit adress="FTP.RACINE.broker_1"/>

</market:path>

<!—Règles à appliquer (
      <market:rules>


<market:rule name="transform_1"/>

       </market:rules>

</market:header>

<!—Contenu du message (
 <market:body dtd="offre.dtd">


<market:context id="TRANS_12345>



<market:param name="process_1" value="rule1.xsl"/>



<market:param name="process_2" value="rule2.xsl"/>


</market:context>


<!—Données du message (

<offre:offre id="67654">



<offre:service id="23223" price="10"/>



<offre:service id="23224" price="12"/>


</offre:offre>


 </market:body>

</market:message>

Le corps du message peut contenir en option une DTD. Cela peut être utilisé pour assuré qu'un corps de message est conforme avec l'hôte de traitement. 

III. Bus

Rôles

Le bus est l'artère principale pour le transport de message. 

Il doit :

· Comprendre un système d'adressage permet d'identifier la présence d'une entité fonctionnelle

· Garantir l'acheminement de message vers un destinataire connu avec un temps acceptable

· Avoir une organisation paramétrable par une entité d'administration

· Avoir une activité paramétrable par une entité de supervision 

· Avoir un contrôle des cheminements grâce au message broker
· Avoir un contrôle des activités grâce au moteur de workflow
· Stocker une trace de l'activité dans un cadre fonctionnel ou de réactivité 

· Avertir l'administrateur lorsqu'un problème est détecté

· Fonctionner dans différents modes (test, exploitation,…)

· Supporter un système transactionnel
· Etre standard dans sa conception et dans le format des messages

Le bus peut fonctionner avec deux techniques :

· La technique point-à-point ou le récepteur est connu. Un message est émis vers une file de réception d'un destinataire (queue).

· La technique publieur/lecteurs. Un message est émis vers un sujet (topic) et retransmis vers des lecteurs abonnés.

Le bus doit offrir un mécanisme transactionnel et garantir qu'un message est  correctement traité. 

Le bus est composé d'une superposition de couches : 

· Une couche d'abstraction identifiant l'organisation logique du système. 

· Des couches physiques d'implémentation superposées à la couche d'abstraction.


La couche d'abstraction est composée d'un ensemble d'identifiants de service. Un pôle d'administration établie la relation entre les espaces d'identification et les espaces d'implémentation. 

La distinction entre la répartition géographique des identifiants et les implémentations offrent la plus grande flexibilité pour étendre, réparer le SI. 

Fonctions du bus

Administration

Le bus doit être enrichi en entités pour fournir un service. La coopération entre services est délimitée par les capacités de communications du bus.  

L'administration du bus consiste à définir un ensemble d'identifiants d'adressage. Cet identifiant peut suivre une convention de nommage répartie en domaine, quartier et entité. Le domaines sont issus de divisions majeurs du SI. Les quartiers spécialisent l'organisation des domaines. Les entités correspondent aux terminaisons du bus. 


Un repository d'administration reprendra sous forme d'arborescence les domaines, quartiers et entités disponibles.

L'administrateur peut agir sur la topologie d'adressage du bus :

· Ajouter un identifiant domaine
· Supprimer un identifiant domaine s'il ne contient pas de quartier

· Ajouter un identifiant de quartier dans un domaine

· Supprimer un identifiant de quartier s'il ne contient pas d'entité

· Ajouter un identifiant d'entité dans un quartier

· Supprimer un identifiant d'entité qui n'est pas en activité

L'administrateur peut agir sur la topologie de supervision du bus :

· Associer/Supprimer une unité de supervision par identifiant de domaine
· Associer/Supprimer une unité de supervision par identifiant de quartier
· Associer/Supprimer une unité de supervision par identifiant d'entité
L'administrateur peut agir sur la topologie applicative du bus :

· Associer/Supprimer un message broker/moteur de workflow par identifiant de domaine
· Associer/Supprimer un message broker/moteur de workflow par identifiant de quartier
· Associer/Supprimer une unité fonctionnelle par identifiant d'entité
L'administrateur peut agir sur l'espace d'adressage du bus :

· Associer/Supprimer un alias vers une adresse ou plusieurs adresses.

· Associer/Supprimer un alias de "broadcast" vers tous les domaines, tous les quartiers d'un domaine ou toutes les entités d'un quartier. 

L'administrateur peut agir sur l'état d'un élément du bus :

· Activer/Suspendre un ensemble ou une unité du bus. Une unité suspendue ne peut plus être adressée

· Paramétrer les domaines / quartiers et entités pour définir la nature de l'activité (en test, en veille, en fonctionnement, … ). Un état de "test" désactive toute possibilité d'interaction en dehors d'autres entités en états de "test".

L'administrateur peut mettre en place des garde-fous :

· Dupliquer des domaines/quartiers/entités,

· Dupliquer des ressources de traitement.

Supervision 
La supervision contrôle l'activité du bus. Elle peut exister en parallèle avec l'administration. 

Le superviseur doit contrôler : 

· La transmission de message par domaine,

· La transmission de message par quartier,

· La transmission de message par entité,

· Les cheminements des messages,

· La durée de transmission des messages,

· L'absence de doublons de message,

· L'absence de cycle dans le passage des messages,

· Les interactions entre domaine,

· Les interactions entre quartier,

· Les interactions entre entité.
Le superviseur peut simuler :

· Un déclenchement d'un message de test partant d'un domaine, d'un quartier ou d'une entité. Obtenir en retour le cheminement complet du message et les transformations effectuées par les unités fonctionnelles. 

· Le déclenchement de plusieurs messages prenant en compte une charge réaliste.

Le superviseur doit être alerté :

· De tout problème d'adressage (absence de destinataire,…),

· De tout problème de fonctionnement (exception d'une unité…),

· De tout problème de temps d'accès.

Le superviseur doit détecter sous une forme cartographique : 

· Les goulets d'étranglement par domaine/quartier et entités,

· Les zones d'erreurs (exception d'une unité) et ainsi que leur fréquence.

Journalisation

La journalisation intervient pour contrôler l'activité du bus. Elle ne doit pas avoir d'impact majeure sur le système et entraîner un "écroulement de suractivité". 

La journalisation peut exister :

· Sur le SI,

· Par domaine,

· Par quartier,

· Par entité,

· Par type de message
La journalisation doit mettre en évidence :

· Les problèmes techniques propre à l'exécution de programme java,

· Montrer les relations entraînant une incohérence,

· Les messages ayant entraîné une erreur d'exécution.

La journalisation ne doit pas être exhaustive, seule une catégorie de messages 

"critiques" peuvent être "jounalisés". 

IV. Persistance 

La persistance d'état ou de paramétrage peuvent être assurés par le bus et les applications. 

Persistance de paramétrage :
Un paramétrage définit par un administrateur est toujours sauvegardé avant d'être pris en compte. Un acquittement est nécessaire pour rendre opérationnel un paramétrage. 

Le bus est le garant de l'initialisation d'une unité de traitement même après un "crash". Un traitement connecté au bus est initialisé une fois avec les derniers paramètres d'administration. 

Persistance de données :
La persistance de données est le propre des bases de données. Un corps de données est traité par une règle de transformation en cohérence avec la base. 

Un corps de donnée peut être éclaté dans une base de données relationnelle et reconstruit sur demande. 

Persistance de message :

Un message qui ne peut être traité dans l'immédiat passe par une file d'émission. La file d'émission peut suivre un cycle de persistance. Pour que l'état soit cohérent, les messages lors d'un "crash" qui n'auront pas été sauvegardé seront réexpédiés par un mécanisme de time-out par la source. 
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